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Mesdames et Messieurs les journalistes 
 

 

 

Vous allez visiter le plateau de Saclay ; on vous contera les progrès de la science, l’écologie de 

l’urbanisation et la protection des terres agricoles…. 

Sachez qu’il n’en est rien, que les habitants, et tout particulièrement les agriculteurs sont totalement 

opposés à ce projet d’urbanisation massive du plateau de Saclay, gigantesque opération immobilière, 

où seuls les grands groupes de promoteurs et de constructeurs seront gagnants. 

  

 

Le Plateau de Saclay : des terres parmi les plus fertiles d'Europe, une agriculture dynamique en 

pleine évolution (bio, circuits courts) – des associations et des citoyens engagés : en 2005, 1200 

personnes ont créé la SCI Terres Fertiles pour acheter 20 ha de terres agricoles afin de les soustraire à 

l’urbanisation. 

Et une vieille obsession ministérielle : urbaniser les terres agricoles du Plateau de Saclay, 

considérées comme un espace inutilisé et disponible pour recevoir des entreprises polluantes puis pour 

y projeter une ville nouvelle de 150 000 logements, et, depuis 2010, pour y créer, avec la loi Grand 

Paris, un immense pôle scientifique et technologique : le « cluster » Paris-Saclay.  

Pourtant le cluster est un « modèle » dépassé : projet autoritaire, imposé par l’Etat dans le cadre d’une 

opération dite d’intérêt national, ce futur pôle doit résulter du regroupement de différents organismes 

scientifiques, universitaires, et entreprises, sur le plateau de Saclay, au motif qu’ils seraient plus 

performants lorsqu’ils seront plus proches, sur le modèle de la Silicon Valley américaine, un modèle 

qui date du début des années 70 !  

 

Mais 

 la vraie Silicon Valley correspond à la moitié de l’Ile de France avec plus de deux millions 

d’habitants et non à quelques kilomètres carrés sur un plateau ;  

 les études récentes montrent que la concentration des chercheurs sur un même lieu nuit à la 

performance, en créant des phénomènes de concurrence directe ; d'ailleurs les divergences 

d'intérêt éclatent déjà au grand jour ! Cf article du Monde : 

http://www.lemonde.fr/campus/article/2016/09/29/a-saclay-la-guerre-froide-entre-grandes-ecoles-et-

universites-s-intensifie_5005155_4401467.html 

 en 2009, la revue Business Week annonçait déjà que l’innovation retourne en centre-ville, au 

sein de districts d’innovation ; les start-up recherchent les aménités urbaines : Paris compte 

quelque 4000 start-up, beaucoup plus qu'il n'y en aura jamais à Saclay ; 

 selon le prix Nobel Jean Tirole, l’effectif optimum pour les universités de recherche est de 

l’ordre de 10 000 à 15 000 étudiants (exceptionnellement jusqu’à 30 000), le classement de 

Shanghai confirme cette thèse : or Paris-Saclay compte accueillir quelque 70 000 étudiants, ce 

qui sera totalement ingérable, condamnant à l'échec le projet universitaire Paris-Saclay. 

http://www.lemonde.fr/campus/article/2016/09/29/a-saclay-la-guerre-froide-entre-grandes-ecoles-et-universites-s-intensifie_5005155_4401467.html
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A l’heure des engagements de la COP 21 

Est-il raisonnable de transférer des organismes sur le plateau de Saclay, au prix d’une 

explosion des transports lourds, qui globalement doublent la facture énergétique des réseaux de 

transport franciliens? 

Est-il raisonnable de sacrifier des terres agricoles, nécessaires à l’alimentation de la 

région Ile de France ? 

Ces 20 dernières années, plus de 1000 hectares de terres agricoles ont déjà disparu, sur le 

plateau de Saclay, près de 400 devraient encore être urbanisés par le cluster. Pourtant un rapport 

du CESE de mai 2015 alerte sur l’enjeu de cette consommation incontrôlée de terres agricoles en 

France (26 m² chaque seconde - 78 000  hectares par an !). 

 Mais ce n'est pas tout ! Si le métro de la Ligne 18 se réalise, il servira de colonne 

vertébrale d'une extension de la ville nouvelle de Saint-Quentin jusqu'à Massy et à Versailles. La 

zone de protection naturelle, agricole et forestière (ZPNAF) n'y résistera pas longtemps : ce sera la fin 

de la vocation agricole du plateau, comme le proclamait naguère Christian Blanc. 

Il est donc insensé de dépenser 3 à 5 milliards d’euros pour un métro dévastateur, très peu utile et non 

rentable, en viaduc sur le plateau, qui dégradera l’agriculture et les paysages, et ne résoudra pas le 

problème de la desserte du plateau (seuls 22% des usagers du plateau proviennent de Paris et de la 

petite couronne et seuls 8% proviennent des Yvelines). 

 

Une imperméabilisation des meilleures terres fertiles d'IDF par des autorités imperméables à 

toute démocratie ! 

Un projet d’aménagement qui s’est fait sans concertation avec les habitants, malgré les obligations 

légales et les demandes répétées des associations, aucun débat public sur le projet global n’a été 

organisé ! Pourtant les habitants ont une vision pour leur territoire et ont des propositions 

 pour améliorer la recherche, les liens avec les universités, sans déplacement sur le plateau (cf. 

l’université d’Evry qui ne déménage pas), sans brader le patrimoine immobilier de l'Etat ; 

 pour améliorer les transports au quotidien ; 

 pour continuer à développer l’agriculture et les liens avec les habitants. 

Cet aménagement du plateau de Saclay bafoue la législation européenne : ce ne sont pas moins 

de huit directives européennes et une Convention européenne qui n’ont pas été pleinement 

respectées par les autorités compétentes.   

C’est pourquoi onze associations1 ont saisi au plan européen la Commission des Pétitions pour 

dénoncer ce projet d’aménagement, qui, par son gigantisme, menace la vocation agricole du plateau 

de Saclay, met en péril la richesse remarquable de ses patrimoines naturels et bâtis, et est en décalage 

flagrant avec les enjeux environnementaux de notre époque. Les associations attendent de l’Europe 

qu'elle rappelle à l’État français ses engagements communautaires, qui ne sauraient permettre, en 

l’état, la poursuite d’une telle opération. 

 

Dès à présent, dans l’attente de la réponse des instances européennes,  

nous demandons un moratoire  

sur la poursuite des opérations d’aménagement 

                                                           
1 Terres Fertiles, France Nature Environnement Ile de France, Union des associations de sauvegarde du plateau 

de Saclay et des vallées limitrophes, Jardins de Cérès-Amap, Union des Amis du Parc, Amis de la Vallée de la 

Bièvre, Amis du Grand Parc de Versailles, Jouy Ecologie, Citoyens actifs et Solidaires, Essonne Nature 

Environnement, France Nature Environnement. 


